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de Molière
George Dandin 

Le spectacle s'adapte en fonction de votre salle.
Durée : 1 h 20
Public concerné : Tout public  
Equipe : 8 comédiens et un régisseur
Temps d'installation : 4 h dans un théâtre en état de marche

8 h  dans une salle à équiper
Régie Son/Lumières : nous pouvons compléter ou entièrement équiper la salle si nécessaire 
en boîte noire, lumière et son.
Loges : prévoir une pièce pour que les comédiens puissent se changer, se maquiller.
Frais de déplacement : 0,56 €/km + péages
Défraiement : en fonction du lieu de prestation, hôtel et repas pour 9 personnes.
Frais SACD : aucun

Conditions techniques :

Coût : Nous consulter  

Résumé de l’Histoire :
Tragi-comédie, qui bien qu'elle ne soit pas la plus connue de Molière, gagne vraiment à être jouée.

Angélique, fille de Monsieur et Madame de Sottenville, nobles ruinés, fait l'objet d' un mariage

arrangé avec George Dandin, un riche paysan, qui en contrepartie remet les parents à flot.

En parallèle, apparaît Clitandre, jeune courtisan qui déclare sa flamme à Angélique, qui en retour

tombe amoureuse de lui.

Dandin, renseigné par Lubin le valet un peu simple de Clitandre, s'en aperçoit et cherche au travers

de différentes situations comiques, à alerter les parents qui font tout ce qu'ils peuvent pour ne pas

voir, pour ne pas perdre l'argent de Dandin.

C'est pour défendre le personnage d'Angélique que Silvain Pieplu a choisi de monter cette pièce.

Aidée par sa suivante Claudine, Angélique prend son destin en main et trouve elle même les

solutions pour échapper à sa prison et vivre ce qu'elle est.

C'est un personnage très moderne et ce qu'elle dit fait écho chez toutes les femmes.

« M 'avez-vous avant le mariage, demandé mon consentement, et si je voulais bien de vous ? Vous

n'avez consulté pour cela que mon père et ma mère ; ce sont eux proprement qui vous ont

épousé... Pour moi que vous avez prise sans consulter mes sentiments, je prétends n'être point

obligée à me soumettre en esclave à vos volontés ; et je veux jouir, s'il vous plaît, de quelque

nombre de beaux jours que m'offre la jeunesse... ».


